
Compte-rendu de l’AG de l’Appep-Bordeaux du mercredi 8 décembre 2021 

 

Présents : Valérie Bonnet, Martine Delarbre, Dylan Krahenbuhl, Arnaud Lalanne, Raïssa 
Maillard, Sandra Mévrel, Vincent Renault et Thierry Vigier.  

Excusés/pouvoirs : Jauffrey Berthier, Marie-Laure Gaston, Arnaud Gendron-Laville, 
Marie Gomes, Valéry Laurand, Yves Rocher, Hélène Slaouti et Eric Trelut.  

 

L’ordre du jour proposé : 

1. Bilan moral et financier 
2. Élection d’un nouveau Bureau 
3. Proposition d’un état des lieux sur l’évaluation + Questionnaire sur l’état de la spécialité 

HLP 
4. Bilan de la session du Bac 2021 + rendez-vous avec la DEC (session 2022) 
5. Préparation de la Journée de juin + Lancement des « Assises de la pensée critique » 

avec la Société de philosophie de Bordeaux 
6. Questions diverses  

 

Faute de temps pour tout traiter, il est décidé d’approfondir les points 3, 4 et 5 lors d’une 
visioconférence en février et de ne faire qu’une simple évocation rapide de ces points, en y 
ajoutant le compte-rendu de la dernière AG nationale que Sandra Mévrel se propose de faire. 

 

1. Bilan moral et financier. 
 

Bilan moral :  

Nous n’avions pas eu d’AG depuis presque deux ans, en raison des conditions sanitaires, mais 
cela ne nous a pas empêchés de reprendre une partie de nos activités au moment du 
Baccalauréat.  

Le nombre des adhérents a fluctué, descendant à 16 en 2020, et revenant à environ 25 
aujourd’hui, comme avant le Covid. 

Nous reviendrons lors de la prochaine visioconférence en janvier 2022 (date à fixer) sur notre 
activité de mars à juillet pour décrire la session 2021 du Baccalauréat. Nous craignons que 
notre colère n’ait toujours pas été entendue et qu’il faille à nouveau nous mobiliser fortement 
lors de la session 2022.  

Bilan financier :  

Il reste précisément 45 euros et 34 centimes sur le compte de la BNP. À cela, il faut retrancher 
les repas (32 €). Notre solde est donc à ce jour de 13,34 €. Nous espérons que la vente de 
numéros de la revue de l’Enseignement philosophique en double améliore un peu notre 
trésorerie (la liste des collections sera renvoyée par courriel — il nous manque toujours le 



numéro 1 et les numéros après 2008 pour compléter la version papier complète). Mais, dans 
l’optique de la reprise de nos activités « normales », une rallonge de 200 € sera demandée au 
Bureau national. 

 

2. Élection du Bureau. 
 

• Jauffrey Berthier (Université Bordeaux Montaigne) 
• Valérie Bonnet (Lycée Grand Air, Arcachon) 
• Martine Delarbre (Lycée Montesquieu, Bordeaux) 
• Arnaud Gendron-Laville (Lycée Jaufré Rudel, Blaye) 
• Arnaud Lalanne (Lycée Anatole de Monzie, Bazas) 
• Valéry Laurand (Université Bordeaux Montaigne) 
• Sandra Mévrel (Lycée Jean Renou, La Réole) 
• Vincent Renault (Lycée Louis Barthou, CPGE, Pau) 
• Yves Rocher (Lycée Magendie, Bordeaux) 
• Hélène Slaouti (Lycée Magendie, Bordeaux) 
• Eric Trelut (Lycée La Sauque, La Brède) 
• Thierry Vigier (Lycée Jay de Beaufort, Périgueux) 

 

Bureau élu à l’unanimité. La présidence d’Arnaud Lalanne est reconduite [il rappelle qu’il 
serait bon qu’il y ait un jour des candidats au renouvellement !]. Valérie Bonnet, réélue au 
Bureau National, reste vice-présidente, Yves Rocher, trésorier, le temps d’installer Arnaud 
Gendron-Laville qui accepte de prendre sa suite. Nous profitons de l’occasion pour assurer 
Yves Rocher de notre soutien dans les moments difficiles qu’il a endurés dernièrement, tant 
dans sa vie professionnelle que personnelle, et nous lui rendons hommage pour son travail 
exemplaire à l’Appep et pour son dévouement sans faille. Nous tenions à lui redire toute notre 
gratitude. Hélène Slaouti et Martine Delarbre continuent en tandem, respectivement comme 
secrétaire et secrétaire auxiliaire. Valéry Laurand reste notre représentant des collègues de 
l’Université Bordeaux Montaigne. Jauffrey Berthier, nouvellement élu au Bureau National, et 
Sandra Mévrel, réélue au Bureau National, assureront plus spécifiquement la liaison 
secondaire & supérieur. Eric Trelut poursuit son travail de liaison avec les collègues du privé 
sous contrat. Et, pour remplacer Emmanuelle Mary et Evelyne Gérard, dont nous saluons le 
travail remarquable accompli durant cinq ans, nous accueillons Vincent Renault, réélu au 
Bureau National, qui assurera le lien avec les collègues des CPGE et Thierry Vigier qui se 
chargera plus spécifiquement de la préparation des Assises de la pensée critique.  

 

3. Proposition d’un état des lieux sur l’évaluation et questionnaire sur l’état de 
la spécialité HLP 

 

Le guide sur l’évaluation a été une douche froide pour beaucoup de collègues à la rentrée. Loin 
de prendre en compte nos difficultés et d’harmoniser par le haut nos attentes, c’est-à-dire de 
redonner de la valeur au diplôme du baccalauréat, nous avons dû jouer le jeu d’une lutte pour 



préserver « le symbolique » — et souvent de façon purement « incantatoire », comme le 
concédait notre inspecteur en formation-visio à ce sujet. La disparité des devoirs de type Bac 
en temps limité est très vaste, puisque cela varie d’1 à 5 selon les établissements et les quelques 
retours que nous avons eus. 

Nous avons demandé une formation sur l’évaluation en HLP, mais cela n’est pas à l’ordre du 
jour.  

Le flou sur la nature des exercices et des exigences crée de grandes disparités, malgré notre 
« bienveillance », et la logique concurrentielle de Parcoursup, conjuguée à un calendrier 
intenable, achève de vider les effectifs de nos sections HLP de classe de Terminale, sauf rares 
exceptions. 

Un état précis des lieux s’impose et il faudrait pouvoir mettre en commun nos méthodes sur 
les exercices proposés en HLP : question d’interprétation/essai (réflexion). Il existe une 
banque de données sur le site du rectorat renvoyant au site de Grenoble et nos conférences des 
rencontres du supérieur et du secondaire (https://ent2d.ac-
bordeaux.fr/disciplines/philosophie/2021/12/09/7eme-rencontre-des-professeurs-de-
philosophie-les-interventions-disponibles-au-format-audio/) — à élargir et peut-être à relier 
au groupe Facebook et surtout à la préparation du « Colloque HLP » organisé au niveau 
national par l’Appep. 

 

3bis. Bilan de l’Assemblée générale de l’APPEP du 4 décembre 2021 par Sandra 
Mévrel : 

Dans le bilan moral, il a été constaté une « rigidification » des rapports de l’Appep avec 
l’IG/ministère. Nicolas Franck a rappelé la diffusion du formulaire en ligne portant sur les 
pressions exercées sur la liberté pédagogique à l’occasion du PLE 
(http://www.appep.net/atteintes-a-la-liberte-pedagogique-appel-a-temoignages/). 

Un travail de réflexion tripartite (Philosophie, SES et Histoire-Géographie) pour une meilleure 
répartition de l’EMC a été engagé ; mais il semble que, malgré une vision convergente avec les 
collègues de SES, l’entente complète n’ait pas pu se faire en raison de la « non -participation » 
de l’Histoire-Géographie et d’un « véto » édicté par l’IG de Philosophie. 

Prochainement, le questionnaire sera adressé aux candidats à l’élection présidentielle sera 
diffusé. 

Il est appelé l’importance de « Produire et publier dans la revue ». Vincent Renault rend 
hommage au travail de Gérard Schmitt et signale la mise en ligne progressive des numéros sur 
Cairn (et sur Persée pour les plus anciens). Tout ce qui concerne l’activité de l’association 
pourrait faire l’objet d’un fascicule numérique réservé aux adhérents. Les dividendes reçus par 
ces mises en lignes permettront d’organiser plus de colloques et de rencontres (notamment sur 
ces deux thèmes : « HLP », et « Croyances et rationalités »). 

L’Assemblée générale nationale a tenu à marquer sa solidarité avec les collègues espagnols qui 
subissent une réforme proche de la nôtre (voir communiqué : http://www.appep.net/soutien-
aux-professeurs-de-philosophie-espagnols/). 



L’AG nationale rappelle ses orientations : contre la réforme Blanquer, pour le retour des 
filières, pour l’examen anonyme et national, et pour un recrutement fondé sur un vrai concours 
— ce qui est cohérent avec la défense de nos exigences sur les exercices de la dissertation et de 
l’explication de texte, corrélé à un programme de notions. Mais il faudrait justement alléger 
encore le programme de terminale générale en tronc commun et redéfinir les épreuves de 
spécialité HLP ; augmenter le coefficient de l’épreuve universelle à 10 et veiller à une bonne 
élaboration des sujets ! 

Enfin il faut poursuivre la demande d’un retour des dédoublements dans les séries 
technologiques. 

 

4. Bilan Bac 2021/rendez-vous avec l’inspection et la DEC pour la session 2022 

Le 31 mars 2021, nous avons été invités par la DEC à découvrir les nouvelles modalités du Bac. 
Les conditions inacceptables dans lesquelles ont été prévues et se sont déroulées les épreuves 
de philosophie nous ont poussés à organiser presque toutes les semaines, de mai à juillet, des 
réunions en visioconférence avec un collectif nommé « Wuwei », rassemblant jusqu’à 
80 collègues. La gestion et la délivrance du Bac par des algorithmes et des cadres administratifs 
en lieu et place des correcteurs membres souverains des jurys choquent notre conception de 
l’examen national, anonyme et terminal. Le Covid ne justifiait pas un tel passage au contrôle 
continu, vidant l’épreuve de toute sa substance. L’absurdité de la situation en 2021 n’a 
visiblement pas servi de leçon, puisque le système algorithmique de Cyclade-Santorin est 
maintenu pour la session 2022. Et les mêmes causes ne peuvent produire que les mêmes effets, 
aggravés par l’entêtement du ministère et de son administration. Nous nous engageons à 
dresser ce bilan avec la DEC et l’Inspection, et à demander quelles améliorations ont été 
prévues pour 2022. 

 

5. Préparation de la Journée de juin et lancement des « Assises de la pensée 
critique » avec la Société de philosophie de Bordeaux. 

 
Nos finances ne nous permettant pas de mener de front tous les projets, il faut 

rediscuter de la nécessité d’une journée de rencontre en juin. L’idée serait de préparer des 
« Assises de la pensée critique ». Des contacts vont être pris pour voir qui participerait. Raïssa 
Maillard souligne l’importance du soutien du département de philosophie de l’UBM et de la 
Société de philosophie de Bordeaux. Nous pourrions peut-être obtenir une aide de la ville de 
Bordeaux ou déterminer un lieu comme l’Athénée Municipal pour nous réunir. Arnaud 
Lalanne émet également l’idée d’élargir nos interventions au-delà de notre seul champ 
disciplinaire, par exemple aux collègues de lettres, d’histoire-géographie, de SES ou d’autres 
disciplines, ou d’autres chercheurs qui partageraient nos exigences conceptuelles. Un beau défi 
à relever pour 2022 et les années à venir. 

Nous organiserons une visioconférence (mercredi 2 février 2022) sur ces assises. 
Thierry Vigier évoque la dimension politique et le contexte des élections présidentielles pour 
faire entendre nos demandes. À la manière de la Tribune des juristes, nous devrions publier, 
dès janvier ou février, un texte en prélude aux assises elles-mêmes. 



L’Appep-Bordeaux pourrait organiser une première rencontre en avril avec un groupe 
réduit, avant une seconde journée à caractère plus national en automne ou décembre. 

 

6. Questions diverses  
Pas de questions diverses. Rendez-vous est pris. 

L’ordre du jour ayant été épuisé, la séance est close à 17 h 45. 


